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1, Queptlon dq infam~i.on~ Inexactes parues dans la pro?% A-* 

M, AR&?3 (Tuxquia) ZtlenL à attirer I~attantian de la Omission sur 

une d&&wation que Lui a attr&bube le quotidien jordanien S3t TaLasu 

du 20 août, et qui ,ost absplutmnt inexacte, 11 deuymde q.m J..~a.ttach& de @SUS6 

fasse para%re un d&mt5 officiel, Belon lui, toute informRtion monBe, 

comme toute inter$&tation ineracke des faits conoemaat la Cominuion devrpient 

faire L’objet d’une rectification Qm&i.ata, car une émise au point publ.itle 

sans délai a, en génfhal., un sffet salutaire, 

Ltat-kaoh& de pressa est donc psi6 de faire tenir au Dimcteur de ILrOffice 

de presse jordanien 2,~ JQrusulem un à&mnti. off LcSs3, Il ss$ égal.ement d6cid6 

dradros&r copie de ce PWW~CEL%~P au ~ire&e~ du Bureau drinfomation des 

Natiours Unies, au Caire, 

A propos des articlels parus dans la presse au sujet dos relat>ons de 

M, Calmer avec le Gouvernement ZibamG.s, 383 PmsmENT indiqua ia la coûnnission 

qu’il. se proposait de fi&33 publirtr un d&mnt$ mais que 3.~3 Gouvelmetnen% a 
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immédiatement pris lui-&kne les mesures néoessaires et a fait en outre diffuser 

un d&enti par voie radiophonique, Le Pr&ldent a donc jugé néoessaire 

d9adrasser au C!hargé d9affaires libanais à Amaan - qui lui avait rendu visite 

afin de hi faire part des W3LuIt3s prbm3 par SQn GOUV0rnement c me b3ttre 

officielle pou? lui dire combien il avait a-pprecie la rapide.inlerve~tion du 

Gouvernement iibanai 6, 

2, Projet de lottra à adresser aux Gouve3m3ments~rdanien et 3.araélien au <---_CI. cv- --..- -....a---.v 
sujet du Comité spkcial 

M, de RQISAl~G~ (j?rance) est que~qua peu préoccu$ k l’idee que la 

~QInmissiOn allait qUitt@r ~ér~S@kjm sa113 aVQiT ‘c6mOi~~ de 1.‘in’b6rêt qu’elle 

pwte à la reoonstftution du Comité spécial pr&u a l’article VX11 de l’Accord 

d’armistice de Rhodes, entre Isra81 et la Jordanie, Il su&re que la 

Commission envoie 8, ces deux Gouvernements une lettre indiquant que la cYYm?niaBiQn 

se &Licite de v4ir 1.e CorüitB s$cial rep:cendre ses tmvaux et que, sans 

envisager bien entendu d’y prendre une pmt active, elle est toute prête $4 

offrir sas bons offices si les Par*ties estimaient que ceux-ci pourraient $tre 

de ql.WlqLle Ui;ilj.t6, hi, de Roisangei- a prépa& un projet de lettre qu’il 

soumet à la CofiW.ssion, Il eotitne toutefois qu’il conviendrait de pressentir 

198 deux Parties avant de decider 61 il est opportun d feuvoysr me lettre de 

cc genre. 

14. ARAS (TLIqLd,t3) fartage le sentiment de $4, de ~QiSa?:&21?Q Afi.n fie 

na pas a0mler. 1’ iapTession qu’elle s’adresse 8, la Jordakle en d1&3:1:3 des autres 

Etato arabes, la Comission poumait adresseri à tous les Gouvernewnts ‘azabes 

une lettre inc%quant qulel].e est ;3ersuadBo 'q~~e des contacts OiltlY0 les PartieS, 

mêU0 S9ilS Sont limit& ü, la discussion dc questions particuli&res d 1 iuportance 

secoudaire, contribueront IL crt5er une atïnonph+e pI.us fravoyable . 

Une discussion stengage d’où il ressort que la Comission devrait eviter 
de créer l’impmasim qu’elle ;herchc a faire revive ],es comites ~Lxtes dont 

las Gouvwncments arabes ont refusé la crtktion, 13. serait nr&&a,b& que la’ .,. 
Cormission offrit aim~~letnent 3es bons offices à Tsra&Q et a la JO~d~~2~yje car, 
en ad%WXBnt 3u.X autres Etats mabes une offre de ce genre, elle va inévita- 
blement au devant d’un refus. 



La Commission d&ide de :re~~~ettre k plus tard l.~examen de J,a question, --- 

Le PlXXSIDEJ!?T sou7fgne que Lt’UIVRWA est lxmue de pr&enkT Un rapport 

B 1 ‘Asser~~.tBa &&rale, alors que la Com.issio~ n’a auc~w3 ol3l.ig3~ti.on de ce 

genre. Bien que 10, Cownissi<a ne soit, ?as encore en mesure de dQcider si elle 

so~netkza des YieconImanda”ci9ns à Z~AsfielUblée @nérale, il y aurait cependant 

intér$t à 03nIlaftre la teneur &n&nle du rapport que va pF2senter l. ‘UUJM1~, 

La CormnisaPon eskime qu’ elle pw.rrait faire queI.ques 3~e~o~ndations a t une 

portée 1imi”cbe concernan-t la question des rbiugic% yui figure d6j$, k L’o??d~e 

du jour de Z’Asnerut?l6e gbnérale. Si les VU~S de la Commisoion el; de LtUNRWA 

concojndaient, la Cotilission pourrait simplement alj-uyer toute reco-ndation 

prbcise que fesait l’Office. 

Une discussion sfenga(-e au sujet de la foxme j. d0nner à la seconde partie 

du rapport gcinikal , 

24. de BOTSA~qG~ (France) pense que I!on poameit diviser Cette pax’tie 

en deux clzapitxes do?& le premier contiendrait une simple relation des évMn&es 

a0 vuna a62 la C0mnd.~~3ion ayez les divers gouveXTienbxts, taiid3.s que le second 

pr&enterait u;s3 tableau c&air et ob;jeo-tif ae la situation actuelLe, *tel. qu’il. 

ressort de llinterprbation de ces conversatiians pw la Conanfssion, 

La sbance est l.erAe h 1.3. heures ‘XI. 11- ,,.....a..l_- -..M...“..,>.-...Yr---..- 


